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LA CIE DE PUBLICATION DE LEVIS.prop-

LE DEBAT SUR LE
BUDGET PROVINCIAL

Le travail a été continué, en Chambre, hier après-midi et soir. — Protesta-
tion de MM. Barré et Duplessis. — Discours de MM. F. Pouliot, .Dr
Hamel, Dr Paquette, — Le débat est continué par le député de Laval
pour la soirée. — La Chambre a discuté, de 9 à 11 hres, une loi amen-
dant la charte de Is Ville re: taxes aur les magasins-chaines,

Deux petits incidents se sont produits À la Chambre, à Québec, au dé-

but de la séance, hier après-midi,

Te député de Rouville (M, Barré) a fait une rectification au sujet d'u-
ne déclaration qu'il à énoncée, en Chntubre et publiés dans un sens con-

traite par un Journal de Québec,

le deuxième iueklent fat provoqué par le Chef de l'Opposition (M.

Maurice Puplessis). 11 dit qu'un journal de Montréal, puyé à même les
denlers publics, a publié récemment une manchette À l'effet qu’il n’osaît

Has répéter, hors de la Chambre, ses accusations au sujet de l'affaire

Praltwaite. Cette mauchelte est fausse, tendancieuse et malhonuête, dit

M. Duplessis. Le bureat du procureur à accepté $2,000 d’un voleur Inter-

natlonal, dans le dos du volé, ajoute-t-ll, qHUE empôcher le voleur d'aller

en prison, M, Duplessis déclare qu’il renonce À son fmmanité parlemen-

taire en présentant cette déclaration et ajoute que ceux wulout du coeur et
du courage le poursuivent devant les tribunaux s’il ne dit pas In vérité.

 

 

 

 

M. F, Fwuliot, député unionniste de Missiaquol, continue le débat sur

le budget. 11 «lit que la dette consolidée de la province n fortement aug-

menté depuis quatre ans. Ainsi, en 1932, cette dette était de 865,000,000 :
en 1933, de $83,000,000; en 1834, de $111,000,000 et en 1935, de $134,

000,000, I souligne que sur cette dette, il se trouve dix sept millions sans

fonds d'amortissement.

M. l’ouliot attire-l’atteution de la Chambre sur les déclarations sut-

vantes de l'auditeur général À la page 12 des Comptes publics: “Comme

Je le notais l'an dernier À ia page 1: de mon rapport, l'exercice sous exa-

mena été grevé d'une dépense de $1,428.G580 pour des comptes de l'exer-

vlee antérieur. Le même ens se présente cette année, ear jul relevé an 30

Juta dernier dex comptes à payer pour $1,68K,873, non entrés aux livres
of non inclus dans les dépenses du «dernier exercire financier, ce qui en-

wage d'autant le budget des départements pour l'excreice 1935-1936...

Le député de Missisquoi trouve étrange que le trésorier provincial ne
prévoit quan déficlt de $1,000,000 pour Vexercice 1936-37 mals ne pré-

volt rien pour les pensions de vielllesse qui coûteront $2,000,000, 1'élec-

triticatlon rurale, le placement des jeunes,

M. Fwuliot réclame l'abolition du Conseil législatif qui nous coûte
$150,000 par aunée, Le mellleur moyen d'encourager le tourisme en notre

province serait d'édicter la disparition des taux de péage.

“Jl paralt que nous avons deux agents de la province dans le Royau-

me-Unl, on pourenit en rappeler un.

Partant ensuite de Agriculture et de ln colonisation, M. I'ouliot cite

un article de M. Albert Rioux nue les rnéthodes À employer pour diminuer

1e caût de la colonisation.

D'après ln déclaration du mindstre de l'Agriculture, 11 en conte $1565,
000, lit M, Poutlot, pur distribuer des graines de semence, le trésorler

provincial de son côté prétend qu'il à été voté $244,000, A cette fin. Or,
sb l'on examine les comptes publics, en voit que c'est en réalité $453,820

qui ont été dépensés à cette fin,

La distrBmtion de ces graines doit s'effectuer uniquement aux cul-

tivateuts qui ne peuvent s'en procurer même À crédit,

M. l'ouliot n'est par contre ces octrois de graines mais coutre le pa-
tronage politique qui s'exerce,

M. Pouliot cite un article publié par le “Devoirdans lequel, il est

démontré que la presse ministérielle perdit tous len aus, $550,000 par

aunée, Le gouvernement a aussi engagé le crédit de la province pour $15,
000,000 pour sauver In Banque Nationale. Le crédit de la province devrait

Mre engagé pour une xomnie plus considérable afin de sauver l'agriculture,

En terminant, M. Pouliot lance un mot à l'adresse de M, J.-N. Fran-

coeur. IL se demande pourquoi le ministre ne parle pas en Chambre, “Kst-

ee que par le silence, il voudrait mériter la faveur de déserter une harque

qui eroule pour entrer dans le nouveau gouvernement? Ce serait peine

perdue. Car eu vertu de la solltarité mlulntérielle, Il ext responsable ct

complice de tous les abus piaasés et présents Je ne parle pas des abus

futurs, car Favenir est À nous,
M. Ponliot termine en demandant A "Honorable M. Francoeur pour-

quol ne parle pns. I ne saurait, dit-il, être admis À xléger daux le gou-
vernement qui «era À tous

M. le Dr Hat(Québee-Ceutre) a puarlé sur Je budget, Ta dle que

t'on n'admimistre pas avec assez d'éconoule, 11 à terminé en demandant

tu appel au peuple.
M, le Dr Paquette (Labelle) à parlé de l'administration de tous les

départements, T1 a demandé de pratiquer la plux atricte économie en abo-
lissant te Conseil Léglstatit, 11 a parlé de l'agriculture en homme qui ne
connaît pas Ia question,

L'ajonenement du débat à été fait par le député de Laval qui a purté

À la fin «le la séance du soir.

 

 

 

Ta l'ouverture de la séance, le soir, Le député de Maisonnenve (M.
Tremblay) demande an Premier Ministre lequel, de lui ou du conférencier

libéral, À la Radio, & dt vrai au sujet des dépenses encourues journelle-

ment par Ia Province pour Ia session provinciale.
Ta Chambre passe À l’ordre du jour,
Un DIT amendant la charte de la ville de Tachine a 618 adopté par

In Tégisinture et envoyé, après aon adoption, en troisième lecture, an Co-

mite dex Willa Privés du Conseil Législatif. Ceul-ct à nmendé une clause
du bill, colle od la Ville de Lachine demandait le pouvoir d'imposer une

taxe cle 8500.00 aux Magnaina-chaîne, Te Consell TéAgtalatif à fixé cette
taxe À £250.00,

Le Chef de l'Opposition soulève un déhat sur cette question en «1-

sant que le Comité des Tila Privés de l’Assemblée Législative avait fort

Het étudié la question et qu'il avait été décidé de fixer cette taxe À $600,

M. Dupilossia entrn dans des consllérations pour noutenir la décision du

Comité, Le ton inaultant de res remarques lui fait manquer l’effet de

sen discours, .
Un débat n nuivi anr cette question, Pinsieurs députés: MM. Drouin.

Hamed, Caron, Tremblay, Bélanger, Bertrand. Latibé, y ont pris part.
M. Caron (Mull) à prétendu que lez Magasina-Chaîne ont eu pour

objet de faire travaliter plus en coopération nos marchanda Incaux. A Hull,
dit-ll, nos marchands sont trés bien organisés et {la font un succès de

leur entreprise et font une Intte tellement aux Magasina-chatnen que plu-
slenes mnt ferinés

Les nutren députés ne sont montrés favorables À la demande de Ta-

chine de fixer In taxe à $500.00,

Le débat œ été ajourné.par M. Tarochelle aur cette question.
+

 

Au début de In séance ve l'Honorahle M. Dugas avertit la fonle.

dans len galeries, de ne pan nifenter.

Ie bill concernant des octrois À la Fédération des Scouts a 614 adopté

en deuxième lecture et référé au Comité des Bills Privés,
Cette lol autorise le gouvernement À donner une allocation & In Fé-

dération dos Reouta,

Honorable M.  Taschereau répondit an Chef de l'Opposition qui

voulait que In Chanibre adoptât cette -tol immédiatement, qu'il était pré-

fémble de In référer au Comité des Bille Privés. On ne atbira pas de re-

tard pour établir les campa de Scouts parce qu'iine allocation de 43.000,00

est déjà entre len mains den autorités des Scouts. Cette allocation de

$2,000.00 à été remise À Mer Lafiamme.

Le bill a été référé au Comité des Bille Privés.

is. Woodsworth,

LE QUOTIDIEN

 

LEVIS, VENDREDI, le 29 MAI 1936.

Successeur de Thomas

M. William Ormsby.Gore, pre-
wicr commissaire des Travaux, à
été nommé secrétaire d'Etat pour
les Colonies, hier suir, en rempla-
cement de M. J.-H. Thomas, qui
démissionna dernièrement a le
nuite de l’enquête sur les indweré-

tiohe commises avant la présen-
tation du dernier budget aux

Communes,
Sir Jolin Simon secrétaire de

l'Intérieur, à annoncé entre temps
à la Chambre que le rapport du
tribunal d'enquête sur ce aujet
sera publié mardi prochain.

UN VIF DEBAT
SUR LA MILICE
ET LAVIATION

Le gouvernement canadien com-
mencers dans un mois ou deux
à étudier le projet d’une route
adrienne trans-Oanada.

Ottawa, 29. — Le ministre de
la Défense, M. Mackenzie, a ré-
vélé à la Chambre des Commu-
nes, hier soir, que le gouverne-
ment canadien contmencera duns

un mois ou deux à é

 

 

à étudier sé-
rieusement l’idée d'une route aé-

vienne trans-Canada et fera alors

connaître si ce nervice sera effec-

tué par une flotte étatisée ou des

&ppareils appartenant à des eom-

pagnies privées.

Le ministre fit cette déclara-
tion au cours d’un vif débat sur
la milice dans lequel un des dé-
putés dit que le Canada n'avait

qu’une armée “d’arcs et de flè-
ches” et que le pays ne possédait

pas dix avions de combat moder-

nes en bon ordre.

M. Mackenzie émit opinion
qu’il faudrait un avis de six mois
pour permettre aux entrepre-
tieuns possibles d'un service aé-
rien d’entrainer das pilotes et se
proeurer des appareils.

Cette route aérienne transL'a-
nada transportera des passagers
et du courrier à travers le pays.
Des aéroports et des terrains
d'urgence ont été construits en
ces dernières années, dont plu-
sieurs par ler hommes qui habi-

taient les camps de chômage. Cer-

tains de ces champs d'aviation se-
ront munis d’un équipement per-
mettant de diriger les avions
par la radio.

M. Grant MaeNeil (C. C. F,
Vancouver) déclara que le gou-
vernement dépensait trop d'’ar-

gent pour la défense en général,
en particulièrement pour l’avia-
tion militaire au lien de l’aviation
civile,

‘Le Canada”, dit-il, ‘‘a une ar-

mée d’ares et de flèches et une
marine de fer-blane et il est inu-
tile de dépenser des millions pour
elles. Les jeunes gens ne peuvent

obtenir un entraînement aéro-
nautique technique en notre pays

paree que l’on ne consacre pas
assez d'argent À l’aviation civile.”

Le ministre de la Défense dé-
clara alora: ‘Cela n’aide pas le
Canada de critiquer continuelte-

ment ses forces militaires, nava-
les et aériennes. Ces attaques ne
peuvent que nuire au Canada qui
x'efforce d'édifier ses forces pour
assurer s« propre défense, II n'y à
pas de .militarisme là-dedans.
d'armée canadienne est l’une des
taleux équipées an monde. Ios
quartiem-généranx sont au cou-

rant de tous les changements te.

chniques et de toutes les amélio-
rations mais si tous ne sont pas
adoptés c’est pour une raison
bien simple: il n’y a pas d'ar-
went”, ’

Le leader de la C. C. F,, M. J.-
participa À la

discussion en parlant de l’attitu- de du Canada advenant une
guerre en Europe.

LE ROI EDOUARD
SERA COURONNEt'sve.so ccim
LE 12MAI 1937

La Gazette de Londres publie une
proclamation. — Le Conseil
Privé a jugé que le 19 mai
était”préférable an 87, tel que
déjà annoncé.

Londres, 29, — Une longue pro-

elamation publiée hier dans un

numéro spécial de ln Gazette de
Londres a fixé au mercredi 12
mai 1937, le couronnement du

voi Edouard VIII dans l'abbaye
Westminster.

Aujourd'hui, lex augustez offi-
ciels du Collège d'Armes, vêtus

de leurs brillante costumes mé-
diévaux, accompagneront le com-

te maréchal héréditaire d’Angle-
terre, le due de Norfalk, à cer-

tains points historiques de la ca-
pitale de empire. ol il lira ln proclamation.
La date a été fixée lors d'une

réunion spéciale du Conseil P'ri-
vé au palais Buckingham après

consultation entre le gonverie-

ent anglais et les gouvernements

des dominions et autre corps

qui joueront un rôle important

au cours des cérémonies.
Au moins 3.000.000 de person-

nes ventes de tous lex points du

globe visiteront |Londres afin

d'assister aux pageants et au eù-

rémonial qui marquera l'événe
ment. Chague Dominion, ehaque

colonie aura sa délégation et au

moins dix rois où veines régnants.
de même que les princes lindous.
assisteront au sacre.
La fixation d'une date en mai

avait été anticipée, On avait d’a-
bord mentionné le 27, mais le
Conseil Privé a jugé que Je 12

était préférable parce qu’aloms
lex feuilles ne weront pas cneore

ouvertes rur les arbres et qu'elles
ne pourfaient pas masquer lu
vue aux immenses foules présen-
tes,

Le roi Edouard VIII aura alors
légné depniis seize mois,

L'électricité a
la campagne

À la suite de démarches pour-
suivies au cours de ces derniers
mois, La Commission d'Elcctrici-

té de Québec & approuvé la cons-
truction de réseaux de distribu-
tion électrique ruraux qui seront
construits incessamment: Chemin

des Sources de la Paroisse de
Ste-Geneviève, Lac Perchaude,
Paroisse de St-Gérard des Lau-
rentides Canton Wotton et Villa-
ge St-Camille, Ste-Thérèse de

Blainville, St-Norbert, St-Ray-
mond, Notre-Dame et St-Thomas
de Pierreville Ste-Geneviève de
Berthier, Ste-Elizabeth, comté de
Joliette,

De nombreux autres endroit-

ont été visités par les ingénieurs
de la Commission, laquelle a de-
vant elle un très grand nombre

d’applications pour extension

pagne.
Er

La bienvenue aux
vétéranscanadiens

Paris, 29, — Le maréchal Henri
Pétain a accepté hier la prési-

dence d'un comité qui vient de
recevoir mission de souliniter la

hienvenue aux vétérans canadiens
de la guerre. On sait que tes vé-

térans du Canada. au nembre de
plus de 6,000. sc rendront à Vi-
my, au mois de juillet, à l’occa-
sion du dévoilement d'un monu-
ment à la mémoire des soldats de la Commission.

de réseaux électriques à la came-|

L'honorable Edgar Rochette parlera le
31 mai de 8.30 4 9.00 heures, surles réseaux

W. E. Roweest choisi

| Toronto, 29. — Uu cultivateur

M. P. à été choisi hier noir com-
me chef du parti conservateur de
l'Ontario.

Représentant la circonscription
de DufferinSimeoe À Ottawa, M.
Rowe Pemporta sur ses coneur-

rents au second tour de serutin
cn battaut le It-colonel George A.

Drew de Guelph, par LOS voix
contre 660, Ciny autres aspirants

à la direction du parti n'étaient
retirés après le premier tour de
serutin.

LE SENAT EST
EN FAVEUR DE
CETTEMESURE

Le bill abolissant les commissions

locales des portasubit sa deu-
xième lecture. — Le sénateur
Rainville et le chenal du St-
Laurent,

 

—

Ottawa, 29, — Après un vigou-
veux débat, le sénat n passé en
deuxième lecture, hier soir, la

mesure abolissant les commis-

sions Joeales ot établimant un
conseil national ces ports, Cette

législation à ensuite été référée

au comité des chemins de fer et

télégenphes, On s'attend À ce que

des représentants de Boards of

Trade, de Chambres de Comuer-

ce de compagnies maritimes et
ferroviaires comparaiwent devant

le comité mereredi avant-midi et
exposent leuns vues sur ce sujet.
Approuvant ce bill, le sénateur

Raoul Dandurand. leader du gou-

vernement, déclara qu'il y voyait

ne moyen de centraliser la rex.

ponsabilité de l’administration
«ex ports et de permettre une fi-

vance plus efficace.
“Les dépenses des commissions

de ports” dit-il, "échappaient

souvent au contrôle du gouverne-

ment et le Dominion retivait peu

de ses grosses dépenses pour

les ports”.

Le sénateur I-A, Mulins, eon-
servatewr, de Mamguette, deman-

da pour quelle raison 3 n'était
pas Tait mention du port de Char.
chill duns le bill et préteudit que
la route de lu baie d'Hudson n'é-

tait pus traitée avec justice.
Le sénateur J-IT. Rainville,

conservateur, de Montréal, insista

sur la nécessité de maintenir une
profondeur adéquate dans le che-
nal du St-Laurent. “Certaines

J'rovinees”, dit-il, ‘ne semblent

pas réaliser que ce fleuve qui
permet aux bateaux de remon-
ter jusqu’au coeur du continent
est le plus gros actif du Domi-
tion. On a dépensé des centaines
de millions de dollars pour les
chemins de fer, le canal de Wel-
land a coûté #128,000,000, on a
construit le chemin de fer de la
baie d'Iludson et le port de
Clmrehill. mais en ces cent der-
nières années le montant total
dépensé per le gouvernement
{Hour le chenal proprement dit du
St-Laurent s'élève à peine à #35,
INXL000, Nous ne devrions pas ou-
hlier que l'existence de la route
du St-Laurent par laquelle nos
produits sont transportés vers

les marchés mondiaux est prati-
quement la seule chose qui a em-
péché le Canada de devenir en-
tiérement dépendant des ports
américains pour le transport de
ses marehandises”,
Ts

—_——_—_

_—_—

—

 
 

canadiens tombés au champ
d'honneur pendant la Grande
guerre,    
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LENQUETE SUR LES COMPTES
PUBLICS À QUEBEC

Plusieurs témoins ont été entendus, hier. — MM. Lanctôt, R. Lemire, J.v
A.-E. Bégin, Henri Deschines, Henrl Gagnon, M. Manning, M. Fre.
chette,. — Le matin, l'enquête à été continuée.

—

 

L'enquête. an Comité des Comptes Publics, a 1a Cleambre, à Québee,
a été coulfnuée, hist avant-midi,

M. Maurice Duplessie, Chef de Foppsition à repets un incident qu'il
avait été obligé de laisser In veille, À cause de l'ajournement, Cet ineldont,
M le provoque pendant le témoignage de M. Charles Lanetat, Pprocureur-gé-

néral adjoint, le dernier À venir devant le Comté, mercredi.

I semble qu'un cheque auvalt été atressé, par erreur. À un certain

Charles Lanctôt de Montréal. Ce deruder le rot nmédiatement A In
compignle en déclicant qu'il y avait eu erreur, La € nig expla Ac
mene mronsient en déclarant quil r VERE un chèque par avis

“Or, Il s'agissait IN, de M. Ch a Lanetol, adjoint du Urocureur.

    

  

 

  

 

“Lex chèques en question sont adie ML Dupslesahe, ces “rétainersque
monslenr Tanctôt retire de ln Compagnie ¢ ie avocat de cette mèu
compagnie qub est souvent eu conflit avec le talalstère dex terres et forêts”,

   

M. Duplessis: — “Monsieur le président, e >x-votis qu'an avocat
Pise À He Coix toucher des lonoesires du défencde vevoir de l'argent

du demansteur. Or c'est préetséinent ce que none voulons prouver, Noux

voulons savote st M, Danetôt est à le Ndx lacljolnt du procureur général ot

l'avocat de compagnies dont tes Intéréts vicnneut presque quotidi ment

on eonflit avee lex Intérêts de la province.”

 

  

 

   

 

M. Duplessis detuande alors à M. Lanetôt il est Vavocat payé de
certaines compagnies. M. Peter Bercovitch Ci, Muntréat-st-Louis) s'op-
pose À cote question en déclarant qu'elle n'a trait qu'aux affaires persen-
nelles de M. Lanctôt et qu'elle ne touche en rien à l'administration des
fonds publics de la province, “Cu comlté” continue M. Bercovitch, ‘est
Visité dans sex pouvoirs pue certains riglements, 0 si vous voulez poser de
telles questions au témoin, 4 xous faudra créer une commission royale”.

    

Le Chef de l'Opposition répond que te premier article der réglements

permet au comité, avec le consentement de tous les membres, (de renvermer
ces mêmes règlements lorsque les circonstances l'exige, “OU, dans le ean

“qui nous occupe, box © Mixlanees nC'obligent-elles pus une tel ire?

U s‘ngit jour 1 de contaitee toute la véelité: de savoir comment l'on a

administré les Fonds puatoies de la provin (l'ou veut noux empêcher de

connaître la vérité en interprétant lex rôglemeuts d'une facon centrictive ?*
t d'allleurs, où bien M, Lauetôt est Ionocetnt vu en 11 est conpa-

ble, Kit ext innocent, peuirquio ne ques lui pertiettre de se justifier, Et #'H

est conpable le peuple du guéhee a le drolt de connnitee of de punie ceux

qui ont mal administers son argent’.

   

  

  
  

  
  

 

Le président d'ucomité, M. Léon Casgrain (lib. Rivière-du-Loup), a
décidé que la question de M. Duplessis était illégale. Ce dernier demande
alors le vote. Mais la réance est ajournée au lendemain avant que l'on
puisse voter.

SPECULATIONS MINIERES

Parmi les témulux de la séance d'hier l'on temarquait encore M. Rosn-

rs Lenire, chef de la Surclé provinciale de Québee, et le détective pro-
vinelai J.-A.-E, Mégin. -

J'aprôx lex témotgnages de ces derniers, 11 fat révélé qu'une somme
de F300 auralt été “emgrante* du rotaistère de al colonisation, et que ce
mde emprant suenlt G6 ondoked par M. Thomas € CLib, Gaspé-Nord).

“Ne vous a-t-o0 jatoaix devrandé de faire des cuquêtes nu xujet de vola

arnient été ethons dada lex ministères de lie codonieuth ou des pô-

alos be conaté dde Guspe 2" demeostnit M Papilessis on wadressant

à M. Régin,

    

 

 

 

    

 

dé de faire des  

 

“Non’* répondit ce dernier. Mais lon Roux u de
Cnquêtes doux les opérations de certes compagnies minldres dans les-
quelles x'hntétesse M. tlre aubres la Marsonin Mines Limitée, Nous

avions rover ordre trouver qui xtectiquiit de vendre tex aclionx de cette

compagnie dans 1a région de CapeChat.

Eu réponse À une deuxième question de M. Duptessia, M. Bégin décln-

va qu'il ne savait pas que les actions de cette compagnie ne valaient abso-
Jument rien,

 

 

    

 

Une récompense dt STI000 aurait Été donnée à ceux qui avalent contribué

À trouver le meurtrier (ex filles h. Le meurtrier aurait d'abord été
trouvé coupnble par le juge G shielda, C’est alors que la récompense fut

émise. Elle fut divisée en quatre au profit de deux détectives de la Sureté

provinciale, d'un certaiu M, Maloney, de Gaspé ot de M. Lemire lui-même.
Or, 1l est arrivé, qu'en Cour d'Appel, le sol-dlsant meurtrier fut déclaré in-
nocent de même que par la Cour Supérieure,

 

  

M, Henri Deschônesz, gécant de la Maritime Optical Company, déclara

que le gérant de la compagnie M. James Valentine est actuellement en Eu-

rope depuis Ie 10 mat. M. Valentine fut Fun des principaux organisateurs

<n parti libfral au cours des dernières élections provinciales,

nez de réponses Dlen précises aux ques-

N. Quétiec-Est}, 11 fit un

élestions provinciales et 6
Ite du comité

M, Tenri Deschônes ne put de

fons de MM. Duplessis ot Omear Dromln CU
voyage on Europe at tendemain des dermière

s'emnhmrquait de nouvean cing jours après de début de

den comptes publics, diseut MM, Duplessis of Drouin.

 

  

 

 

  

M. Henri Gagnon, président et directenr-gérant du “Noleil* de Québe(,

Pprodlulait un document où Il est dit que, depuis 15 ans, le “Solel” a reçu

environ $3,300,000 pour travaux ‘impressions et de retleurtess soit $228,

000 par année.

 

Quelques autres témoignages furent rendus juue M. L.-A, Richard sous-
tninistee de 1a colonisation, M. Manning, employé pur la colonisation À

Montréal, ot M. Fréchette, comptable (i département du procitreur géné-

ral, A 1 hieure, la séance fut suspen Ine Jusqu'au lendemain.

Agrémente votre repas

_ THE .

DALADA
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L'Heure provinciale,
L’Heure “Bulova”
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10.00 L’heure Philip Morris
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L'apostolat du journal sans dou-
te, ne saurait supplanter celui de
la chaire, mais sous certains rap-
ports, il est plus important, et en |
le uégligeant nous n'accomplis |

sons que partiellement le devoir
qui nous incombe d’enseigner et
de précher, — Mgr. A. Sinnott.

 

 

Nouveau Plymouth
Frais d'Opération

  

quand il fera chaud, je

 

déjeunerai de ces

rafraichissants Kellogg!
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7.00
7.00
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T15
7.30
745

8.00

8.00
9.00

  

 

    

  

      

  

   

   

 

   
     

C'est le mets idéal en été. Prêt à être servi; avec de la crème ou
du luit froid, il est savodreux et supprime evisson et ennuis!

Les Kellogg sont, sur votre table, frais comme a In sortie du
four. Le sac intéricur WAXTITE les conserve tels, même dans les
chaleurs humides. Les Kellogg sont les plus profitables, Fabriqués
par Kellogg, @ London, Untario.

Rien ne remplace les Walogo¥ CORN FLAKES

  

 

  
   

      
 

 

  

Encore un
Triomphe

du

LAIT
EAGLE!

    

  

Dewsandez le Nouveau |©

Plan de Crédit Commercial
Officiel de Chrysler Motors

rueusaments 7%
Faites-en le calcul vous-même

1. Commencez par la balance à payer
2 “Ajoutez le coût de l'assurance

  
Les Rapports de Partout Accordent au Plymouth

: de 1936 de 21 a 27 Milles au Gallon

 

  
 

‘UN océan à l'autre les proprié-

taires de Plymouth vous diront:

n Plymouth fait des épargnes en tous

les détails d'opération”.

Et de nouveau, en 1936, Plymouth

est la grosse voiture la plus économique

au Canada.

Les rapports reçus de propriétaires

sans conteste la formule de construc-
tion la mieux adaptée aux exigeances

modernes.

Un nouveau mécanisme de direction sup-

prime tous les chocs au volant . . . ou tout

effort musculaire, même si vous traverses un

lit de sable. Plymouth est une voiture très

docile . . . les plus longs trajets vous lnissent

sans fatigue.
  

3, Muleipliez ensuitepar 7%—pour le
plan à 12 mois. Six-dixième de un pour
cent pour les périodes de plus de 12 mois,
ou moins.

*De certais inces on exige
0Dansconsinespencinist Pa30 PATES.

    
    

    
Pour un Coupé d'Affaires Plymouth Six

‘862 =   
indiquent de 21 à 27 milles au galion 24 Livré à

et une consoinmation d'huile minime. Sécurité Accrue LEVIS

48 La carrosserie Acier-Sécurité du Plymouth de “/QUAND notre bébé Thelma est née,” nous écrit Si

Leader en Caractéristiques 1936 1 droit Licence on plus
vous ne pouvez allaiter

; aoebisteleeticles " Madame M. Urqubart, 25 Beaconsfield avenie, bibesseyer le Lait Eagle
Ce Plymouth de 1936 —1la voiture la

plus grosse et la plus élégante dans le

domaine des prix modérés—réunit plus

d'améliorations et de caractéristiques

importantes que toute autre voiture se

vendant à un prix si modeste.

L'armature du Plymouth est le der-

nier mot en fait de robustesse. Sa car-
rosserie Acier-Sécurité . . . de l'acier

renforcé par de l'acier . . . représente

contre les bruits ou grincements.

Les freins du Plymouth sont 100% hydrau-

liques . . - deux pistons à chaque roue. Ils
produisent des stops rapides et sûrs.

11 y a en plus ce Roulement Flottant qui est

une propriété exclusive. Plusieurs pouces de

plus pour les jambes, les coudes et les épaules.

Un éliminateur de balancement, combiné avec

l'armature rigide, produit un roulement dont la

douceur est du seul ressort de voitures beau-
coup plus dispendicuses.

LYMOUTH
RULERTT

Faites une randonnée dans ce nouveau
Plymouth. Conduisez-le à toutes les vitesses
et diteg-nous si ses accélérations souples, son
Roulement Flottant sans vibrations, et la puis-
sance inourc du moteur ne remplissent pas tous
vos désidérata.

L'agent Chrysler-Plymouth sera heureux de
vous donner une démonstration. En tout cas sb

vous voulez la plus haute valeur pour votre
argent, n'achetez pas sans avoir piloté le
Plymouth de 1936.

 

 Toronto, “j'ai dû ajouter un supplément à l'allaite-
ment maternel; et, à cette fin, jai choisi le Lait Eagle.
Depuis l’âge de deux mois, e le a été nourrie exclu-
aivement au Lait Eagle et, âgée d’un an, elle pèse21
livres, a 9 dents, est forte, vigoureuse et pleine
iedort bleu et is. pes. comm wun jour de

SA dix mois, Thelma a remporté le premier peix dans
un concours de bébés, à Toronto. Voilà qui en dit

Eee, bien, des les sur l'excellence du Lait
pour la croissance de beaux enfants.

“Je ne puis trop recommander votre produit aux mères
à la recherches d’un alimentapproprié à leur bébé.”

%
iidPly |

 

Usage facile. Voir le
gode d'emploi sur l'éti-
quetie. Nous vous envers
rons volontiers la nouvelle
dition du “Bien-Etre de

84 es. Vous
trouverez ro conseils
pour l'alimentattion et le
soin des nourrissons, des
photographies et l'histe-
rique de bébé élevés eu
Lait Eagle.

The Borden Co. Limited
Yardley tones, Torsate, Oot.

Veuilles m'vavarer lo acavelle
édition du “Bien-Bire de Bébé."
suntenant toblsaus de

EITR
Nem
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REPRODUIT DES RECHERCHES
AISTORIQUES

   

  

 

la dévotion au Sucré-Cœur de Notre Seigneur Jésus-
Christ.

De la sainteté del'état ceclésiastique de Henry-Marie
Boudon.-

Le combat spirituel de Jean Brignon.
Examen particuNer sur divers sujets propres aux ccclé-

siastiques ct aux autres personnes.
Compendiuminstitutionae theologicae, .
Entreticus sur los vérités fondamentales de la religion.

Pensées ingénienses des anciens et modernes.
Géographie universelle du R. P. Ruffien,
Les erreurs de Voltaire.
Les comptes-faits.
Le proyrès de la vie spirituelle.
Racines de la langue anglaise,
Les éléments de la langue anglaise.
Lecatéchisme de sainte Thérèse.
Instructions pastorales de l’évêque de Soissons.
Sermons du R. I’. Lapesse.
Philosophus int utramque partent.

Mémoires sur la vie de M. de Laval.
Office de la Semaine Sainte.
Introduction à la vie dévote.
L’utilité des cantiques.
Neuvaine à saint François-Navier.
Sermons pour tous les jours du carême.
La pratique de la perfection chrétienne.

REPONSE

L’inventeur de I'Esprit d’épinette (vol. XLII, p.

 

CAISSES *
D'ECONOMIE

de Notre Dame de Quebec

Bureau principal: No 21, St-Jean, Québec

EXCLUSIVEMENT

QUEBEC kr LEVIS
Les quatorze bureaux de LA CAISSE D'ECONOMIE

sont situés à QUEBEC et LEVIS,et offrent toutes les faci-

lités voulues pour la petite épargne.

Les dépôts de 28 cents et en montant sont acceptés.

Attention spéciale donnée aux dépôts reçus par la malle.

SUCCURSALES A LEVIS

RUE COMMERCIALE, No 103, (au bas de la Côte) ;
AVENUE BEGIN, No 20, (sur la Côte) ; cette suceursale
est ouverte le jour aux heures ordinaires et les Samedis

Soirs de 7 hres à 8.30 hres.

COFFRETS DE SURETE

COFFRPTS DE SURETE À louer au BUREAU
PRINCIPAL Mt aux SUCCURSALES pour la garde de dé-
bentures, ducuments importants, bijoux et autres valeurs.

LA CAISSE D'ECONOMIE, en raison de sa charte
et de la nature de ses opérations, offre à ses déposants des

garanties exceptionnelles.  
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188) — L'inventeur de l’Esprit d'épinette, d’après la Gazette
de Québec du 10 juin 1773, est Henry Taylor, Voici ce que
dit la vieille gazette:

“ Dimanche matin, trente du passé, est mort d'une Es-
quinancie gangreneuse, Henri Taylor, auteur de la décou-
verte de l'Esprit d'Epinette; bienfaiteur del'humanité, il n’a
point joiti parmi nous du prix de ses travaux; dans d’autres
continens, dans une autre hémisphère, les hommes qui con-
noitront son remède béniront sa mémoire: il n’a pas pari au
jugement de l’Eternel les mains vides... Il est mort jeune, et
n’a pas eu de jeunesse; il mettoit si peu de conséquence aux
actions de la vie que l'on voïvit à peine ce qu’il étoit, mais au
moment de sa mort tous ceux qui l'ont connû unt pleuré ou
regretté sa perte, ”

QUESTION

M. Lareau parle, dans son Histoire de la littérature ca-
nadicnne, d'un ouvrage de M. L.-M. Darveau Les Flagella-
tions. M. Lareau disait: * M. Darveau a en portefeuille plu-
sieurs manuscrits destinés à la publicité, entre autre un volu-
me intitulé Les Flagellations. J'espère que l'auteur en fera
part prochainement au public. ” M, Lareau écrivait en 1874,
Les Flagellations ont-elles été publiées en volume? X X X

LE BOTANISTE ANDRE MICHAUX AU CANADA

André Michaux, le grand botaniste français, était un
voyageur infatigable, Avant de venir au Canada,il avait vi-
sité l'Angleterre, l'Espagne, la Perse, etc, etc. C’est en 1785,
que le gouvernement français le chargea de parcourir les
États-Unis afin de recueillir des graines et des plants d'ar-
bres. Michaux arriva à New-York en novembre 1785. Il de-
vait rester en Amérique jusqu'ia. 1796. Son séjour sur le con-
tinent américain lui avait donné l’idée d'étudier la tupogra-
phie des arbres et des plantes de l’Amérique Septentrivnale,
c'est-à-dire de déterminer leur lieu natal. Il entreprit dans ce
but de visiter le Canada et de se rendre jusqu’à la baie d’Hud-
son, ll exécuta ce projet en 1792. 11 arriva à Montréal le 30
juin et descendit à Québec vers la mi-juillet, Il n’y resta pas

E longtemps. Les grandes forêts l'attiraient. Michaux descen-
dit bientôt à Tadoussac et entra dans les eaux du Saguenay.
À son passage à Chicoutimi, il mentionne spécialement la
chapelle érigée par les Jésuites en 1728. Il remonta ensuite la
rivière Chicoutimi, traversa le lac Kénogami, etc, etc, et se
rendit jusqu’au lac des Mistassins. À cause de la saison avan-
cée, ses guides n'avaient pas voulu aller plus loin. Michaux
fut de retour 4 Tadoussac le ler octobre, Pour se rendre aux
Etats-Unis, le brtaniste prit la même route qu’il avait faite
pour venir au Canada, c’est-à-dire par Montréal et le lac
Champlain. Il arriva à Philadelphie le 8 décembre 1792, Son
séjour au Canada avait été de huit mois, dont trois mois et
dix-huit jours avaient été employés à aller de Québec au lac
des Mistassins. Michaux ne retourna en France qu’en 1796. Le savant mourut en 1803. Nous avons de Michaux une
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Histoire des chènes d'Amérique, publiée en 1801, et Flora
Borcali--Imericana, publiée en 1803. Ce dernier ouvrage fut
plutôt publié par les soins de Claude-Louis Richard, d’après
les notes et les herbiers de Michaux. D'aprèsun auteur, Mi-
chaux n’était ni un Français, ni un Anglais, ni un Canadien;
il se rapprochait plutôt des naturels qui semblaient l’intéres-
ser plus que les hommes civilisés. Etrange dans ses maniè-
res, peu parleur, rien ne l’intéressait que fa science. Aussi,
encore une fois, les bois et les solitudes l'intéressaient cent
fois plus que les villes (1).

QUESTION
M, de Gaspé parle dans ses Mémoires d'un chavalier

B, qui appartenait à une grande famille de France et qui, ‘
en difficultés avec son père, véeut quelques années à
Québec, Sans argent, il exerça le métier de barbier et
épousa une canadienne-française. Plus tard, le chevalier
B entra en grâces auprè de son père et retourna en
France avecsa femme. M. Baby, oncle de M. de Gaspé,
vit le père du chevalier B., lui affirma que la jeune fem-
me appartenait à une famille honnête et respectable, et
elle fut reque chez son beau-père avec joie. Qui était ce
chevalier B et qu’elle était le nom de sa femme ?

A. G. G.
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LETTRE DU MINISTRE AU PROCUREUR
GENERAL, DU PARLEMENT DIE PARIS

A Marly, le 14 Janvier 1727,
Monsieur,

Sur ce que vous m'avez marqué le 7 may de l'année
dernière qu'il vous estoit revenu que le nommé Rosigat
qui était renfermédans les prisons du Cher. de Paris et
condamné au Banissement avoit été precedemment con-
damné aux galleres par le CoëL Super, de Québec, j'écri-
vis dans le même tems à Mr Begon, intendant de Cana-
da pour avoir sur cela des éclaircissements. Vous verrés
par la reponse qu’il m'a fait dont je joints icy copie avec
celle de l’arrest du Conseil Sup®#F, de Québec du 20 aoust
1723 que ce prisonnier a esté condamné aux Gallères pr.
3 ans, et que pour estre dechargé en cette peine il avoit
accepté la place d’Exécuteur dont il a fait quelques fone-
tions, Ensuitte de quoyil s’evada en 1724 (1).

ESSAI DE TOPONYMIE GASPEÉSIENNE
I! y à deux sortes de noms de lieux : a) ceux que la

voix populaire à spontanément proclaumés d’après une
particularité de formation topographique, d'après loceu-
pant temporaire ou un événement qui frappa les esprits ;
b) ceux qui émanent de l'autorité compétente. Ils sont
imposés par un acte réfléchi des gouvernants pour com-
mémorer un personnage ou un fait historique. Si l’on ex-
cepte la désignation des cantons, il y a très peu de déno-
minations, en Gaspésie, particulièrement du côté du
Saint-Laurent que nous avons surtout en vue, qui ne
soient pas d'origine populaire et spontanée.

Pendant longtemps, la péninsule a été étrangère
aux préoccupations des divers gouvernements du pays;
tout ce territoire fut comme une terre en friche, un pare
libre, où chacun, au gré des goûts personnels ou des né-
cessités de la vie, allait courir sa chance. Petit à petit, la
nomenclature naquit sous l’inspiration du moment ou à
l'occasion d'un incident heureux ou malheureux. Une
chaine de traditions se forma par le contact des nouvel-
les générations d’errants avec les anciennes, La plupart
des appellations sont parvenues jusqu'à nous, les unes
très claires et faciles à expliquer, les autres mystérieuse-
ment enveloppées d'un voile de légende. Coniment con-
naître leur origine, leur signification et leur orthogra-
phe? .

, l! y a d’abord celles qui remontent à l'époque fran-
çaise. Peut-on, en toute confiance, faire crédit aux tradi-
tions dont elles sont l’objet ? L'esprit populaire travail-
le volontiers ; il crée de toutes pièces des historiettes
plus ou moins piquantes pour rendre compte des choses
qu'il ne comprend pas (1). Que ne nous a-t-on pas racon-
té au sujet de I'anse au Griffon, de l’anse Pleureuse, de la
rivière à Pierre et de Cloridorme ? Inventions habiles, à
la vérité, mais qui n’expliquent rien. Comment les accep-
terait-on sans un esprit critique averti ? Les écrits du
milieu du 17e siècle mentionnent déjà l'anse au Griffon
où il n’y eut des résidents qu’à la fin du 18e ; vers 1700,
on parlait de l’anse Pleureuse et de la rivière à Pierre :
les villages ainsi dénommés n’existaient pas encore il y
à quatre-vingts ans ; le groupement actuel de Cloridor-
me n'est pas antérieur à 1835 ; lorsque, auparavant, les
pécheurs des paroisses d'en haut se répandaient, chaque ©
été, sur la côte, pour revenir, à l'automne, le nom était |
connu dont on ne pouvait fournir une explication ra-
tionnelle. Autre chose est la perpétuation d'un vocable,
autre chose la connaissance parfaite de sa signification.

(à suivre)

 

LA MEILLEURE MEDECINE DE FAMILLE

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Tes lHlules Racinières Indiennes du Dr Morse xe lolent depuls
an delà d'un demi-siècle. C'est un exsal qui vient de pL leurva:leur, Ces Pilules out guéri des dizaines de milliers de personnes dans
le mondectvilisé: ceux qui désesplraient méme de leur gas ont 616 ra-menés À la santé et ne funt que faire la Jonange de ces Pilules

LES PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

sont faites de racines, de plantes et «d'herbes due l'on euitive dans desJardins, et ce au bénéfice de l'humanité souffrante. Ries agissent di-rectement dans le Sang, l'Estomac, le Fole ot les Rtognogs. Elles déra-
cinent le mal. Un essai convaincre les plus sceptiques ée ia valeur des

PILULES RACINIERES
INDIENNES DU DR MORSE

Files guérissent Ia BILIOSITE, Ja_ MAUVAISE DIGESTION 1aCONBTIPATION, le FOIE et les MALADIES de ROQNONS. Elles
constituent un excellent Purificateur de Rang. Tous leg Pharmaciensgrles Marchands, dans toutes les localités, les vendent au prix de

cts. On peut se les procurer par la malle, en a "franco le port. en s'adressant à payant d'avance, of

     

  

“MES NERFS”
S'ECRIE-T-ELLE
  

LE QUOTIDIEN
41, Avenue Bégin, Levis

“Le Quotidien” est ‘la propriété
de la Compagnie de Publication
de Lévis. Le Journal est publié
et édité par la Compagnie de Pu.
blication de Lévis, au Wo 41 Ave-
nue Bégin, Lévis
F.PIOHETTE, J.-A. GAGNON

Présiden Gérant,Fr

le minbiére des Trmaux publics recoves
jusqu'à midi (boure nréel, le joudi 4 juin
1938, tisstoiss pour In reconstruction

À l'Ansesd-lirautils, comté de
h (bles soumissions devront

 

   
  
  

   

  

   

te au wussiuné, eb
je, en sus de l'adresse,

sion pour reconetruetion du
à-Hcautile, P,Q.
et lus plans, In formule de
is et se procurer la formu-
mux bureaux de l'Ingénieur

des Travaux l’ublies, à

 

«
Otiawa, de l'ingenivur régional, rue de la
Cathédrale, Rimouski, P, Q.. ainsi qu'au bu-
reau poste de l'Ance-à-Meaufils, + qQ.
Un ne tiemdrs compte que des soumissions

faites sur Ia formule fournie par le minie-
tère, conforme { aux conditions contenues

   

  
i,
À 10 pour 106 du montant
fait à l'ordre du mialstre

   lu l'anads, quant au
les lustix puadile et.

» visé pour compléter

Le minirtère fournira les
de l'ouvrage xur réception

se 210.00, sous for
que visé. fuit payable

weinistre des Travaux publics.
is nu dépraunt dès que

vront retournés nu mi-

  

    
a lew, un ché
tant,

REMARQUE,
M bevin  
   

   

 

     

          
In chose soit fnite pas
js nprès 1m date fixée

mo den soumissions. SI jes
is me kunt pan remis au wis

'
hue turd

v
misters
qué.

 

l'ar ordre,
J. M. SOMERVILLE,

Hecrétai
Ministére des ‘Fravaux publics,

Ottawa, |e 1% mn 1936,
 

 

Souper

Berceuse

 

Au moment de mettre au lit
les petits enfants, fatigués
de leurs jeux, on doit leur
donner, pour leur repas du
soir, des aliments nourris
sanis et faciles à digérer.

Les Flocons de Maïs
Kellogg absorbés le soir,
par les petits, favorisent leur
Fommell, Des épreuves, sous
Ia surveillance d’une uni
versité, l’ont parfaitement
démontré. Les enfants all
mentés de Flocons Kell
au souper, ont dormi
plus paisiblement que coux
qui avaient abeorbé des
aliments plus lourds.

Les Flocons Kellogg refont
Pénergie sans surcharger
Pes É

     

su de leur croustillant
et de leur saveur exquise.
Prêts à servir.

On trouve les Flocons de
Muis Kellogg dans toutes les
épiceries. Economiques, ils
sont prête à servir à la sortie
du ssc WAXTITE qui est
enfermé dans le carton
rouge et vert. Fabriqués par
Kellogg, à London, Ont. THE W.H. COMSTOCK CO., Limited, Brockville, Canada.   
SAVEUR EXQUIS

     

  



——  
sur la Rive Sud pour payer les

frais de lu promenade des orphe-

LEVIS, VENDREDI, le 20 MAI 1936.

heures, De Valera fit remarquer
que, bien qu'un puisse amener deCAUSE DE !SENAT ABOLI

LA TRAGEDIE, ENIRLANDE
NOUVELLES DE LEVIS ET

DES ENVIRONS
H ya eu exactement vingt ans, |lins,

hier, que fut établie à Notre-Da-

me Je paiement des cing sous aux

bonus arguments en faveur d'une
seconde Chambre, le 8énat actuel

“cherchait à empêcher l'adoption

 

La Chambre de Commerce de

 

messes basses, le dimanche, À No-} Lévis — 74 ang de mesures d'importance primot-

tra-Dame, ——— dialew”.

Une nouvelle batterie au club |M. Jacques de Billy gagne deux Dans les “Dates Lévisienns”| La Chambre de Commerce de| Amos, Qué, 29. — Un courant] Dublin, 29. — Par un vote de} Cex propositions, dit de Valera,

“Napoléon” beaux prix. de M. Pog, Roy, on lit, dans leflévis complers soixante-quatorzefd'air exceptionnel qui précipita|74 à 52, un projet de loi abolis-penmprennenut le projet de loi vis
années d'existence le 14 juin
prochain, ("est cn effet ce jour-là

que le gouverneur-général du Ca-

septième vole:
28 mui 1916 — Myr Gosselin

CONNIE à ses paroissiens une

l'avion sur le sol & causé la trawat le Nénat
wédie survenue dimanche dernier! d’lrlande a été
près du lac Pushketamika, dans

de l'Etat Libre
adopté hier soir

par le Dail Eirann.

sant à mettre de côté le serment
au roi qu’il prétendit être ‘‘con-
tre la volonté du peuple.”

Le elub “Napoléon” aura une

nouvelle batterie pour dimanche

prochain. Cette batterie se com.

M. daeques de Billy étualiant on

avoit, à Laval, fils de M Vahmo-
ve de Billy, de Lévis, et ex-élève[ décision prise par Ja Fabrique e|nada sanctionnait l’Acte incor-fla région minière du Nouveau-| La motion abolissant le Sénat, I! antonça qu’une nouvelle

posera de M. Chabot, lanceur, de du Cullège de Lévis vient de'qui n recu l'approbation du Cer-[porant la Chambre de Commerce |Québee, C’est là du moins l’opi-ta été présentée par le prévident [constitution serait soumise au
Lewinton, américain, et de M. remporter deux beuux prix, if dina fBégin. Désormais chaquefde Lévis. rion qu’a exprimé hier le capi-,Eamon de Valera, Il qualifia le[peuple pur voir de referendum.
C'omestock, comme receveur, l'Université : badulte qui axistera aux messes) Dans leu “Dates lévisieunes”|taine Roy Brown, président de la, Sénat ‘un danger pour le pays”,| *:—

Te “Napolion” a une rude par- busses de € Lenees 30 ot de BF heu-[de M, P-G, Roy on trouve une {General Airways, à l’enquête dul Des onteaves constitutiounelles| Evitez tout ce que vous ne pour tie à jouer dimanche prochain] ! ne meduille de browse,on ves 15, le dimunehe, à l'église pa-[note à ce sujet. coroner tenue ici, après que lextavaient antérieurement empéché|ries pas dire et faire devant té
contre le “Canadien”, à Québec jdu Licutenaut-Gouve Ur HI oisaiate, puicra 40,05, Les enfants] À ce renseignement, nous en|sept vietimes de ce terrible ucci-jle premier ministre d'arriver à|moins ; c'est la grrnde règle, et

Le *Napoléou” veut la victoire [aude offerte à l'élève qui est au dessous de quinze ans seront [ajoutons d'autres que nous nous {dent eurent toutes été identifiées. lnes fins, c'est-à-dire l'abolition de avec elle on se matatient dans la
ligne du devoir et % la tranqui-
lité — Lacordaire

 urrivé premier durant toute l’an-

née d'étude:

Un prix de #20,00, don de M.

dans ss deuxième joute, [lu pris

les moyens de xe l'assuver.
sommes procurés en nous adres-
sant aux autorités de la Chambre

de Commerce.

exemptés de payer. Jusqu'à hier après-midi onfla Chambre Haute.
t’avait pu identifier que cing] Terminant un débat
‘les victimes, mais on a trouvé!

 

de sept
 

M. Sifroid Guay décédé,

 

M.l'abbé Audet, aumônier
 

  
 

  
  
  

  

 

  
  

   

 

   

 

 

le Recorder Desrivières à l’élève[ à Lauson La Chambre de Commerce deldans les havresaes retirés des =

arrivant premier, dans Un con- —- Lévis est la cinquième, en âge. |débris de l'avion des documents - - —
M. l'abbé Uenri-Philippe Audet. {cours de droit romain. M. Sifroid Guay. un vieux ei-[sur la liste des Chambres de Com-|permettant d'établir que les deux ©

de l'Ecole Apostolique Notre-Dir . A oo. Itoyen de Lauzon, bien connu sur[merce du Dominion. [I n'y a, aujautres étaient Clufford  Carmi-
me, à Lévis, à été nommé mumô- Nous présentons nos Félicita- toute ln Cote Sud, ent décédé,|Uanada, que huit Chambres de'chael, de New Liskeard, Out, et
nier à l'Hôpital du Saint-Sucre- Tous à M. Jacques de Hilly pour hier, à la résidence de sa filie.|l'onumerce qui ont Phonneur d's-| Joseph Bimmons, de Matheson,
ment. SES HONEY Steers, Madame Alfred Therrien, SIL, voir des chartres fédérales. Ont, tous deux prospeeteurs. » © ®

Avenue Murray, Québec. La Charte fédérale confère àf Les autres morts sont le pilote ates evisiennes

M. Guay était âgé de 78 ans et[la Chambre de Commerce de Lé-| Well Clarke, de Rouyn, Qué, le -

POUR Vos IMPRESSIONS 7 moix, 1 laisse, dans le deuil, [Vis des pouvoirs et privilèges spé-[mécanieien George Milhan, de

| douze enfants, dont sept garçons:|ciaux et la Chambre de Com. Ronyn, Léo Springer, pe ,

MM. ‘l'élexphore, (Limoiton) Hee-[merce de Lévis ne wen est servi président de la Ceres Explora-| =... PAR sess

ADRESSEZ-VOUS AUX tor (Montréal), Oliva (Windsor. Jqu'a de rares occasions, tions Ltd. Lucien DeGagné, pros-|
Ont.) Paul-Emile (New-York).| La Chambre de Commerce de|Ptéteur, de Barraute, Qué, ot

ATELIERS DU “ QUOTIDIEN ” Mlaise, (Lauzon), Amédée, (Qué-[lévis est. comme toutes les Cham-| Roy, Mamilton, de Matherson, M. Pierre-Georges Roy !
; ; bee), Alexandre, (Montréal) :fhrex de Commerce, imbue d’un] L'enquête à été ajournée à une -

On y exécute avec soin toutes sortes d'impressiona cing filles: Mme Alfred Therrien. seul désir: celui de bien servir[ late non déterminée après que le
VGeorsianna), Mme Joseph Bou-lles intérêts du publie, et ce, indé. [Capitaine Brown ent été entendu, -

41, AVENUE BEGIN, :: Tél : 1000 Janger (Lauria, Blenville), Mme |pendamment de la politique. afin d'attendre le rapport de |
(Eutrope Vézina (Maria, Lauzon), l'inspeeteur de l'aviation civile

 

Mme Lionel Cosselin, (Yvonne,

(Limoiton), Mme Alfred Bouchard,

(Marguerite, Limoilen).

| Les funérailles auront lieu, lun-
di matin à 10 heures. à Lauzon et

l'inhumation sera faite au cime-

tière St-Joscpile
Nous présentons à ln famille en

ldeuil l'expression de nos sympa-

qui a ouvert une enquête sur l’ac-

cident.
———RR

Pour le chrétie~, comme pow
tous, la mort est bien I'agomse, le
râle, le dernier hoquet, le cercueil,

la fosse, la pelletée de terre, le ca-

davre, la poussidre.... Mais, pour

le croyant, par-dessus ce specta-

EN VENTE

Au Collège de Lévis

Les Quarante-Heures à Notre-
Dame de Lévis

Les exercices des Quarante-
Heures, à Notre-Dame, r'ouvri-
ront, le 7 juin.

WW
POUR REUSSIR

Quel gue soit votre commerce, si vous
voulez obtenir du succès, ii vous faut l’an-
nonce, uLe annonce bien fuite vous rappor-
tera beaucoup pour le peu qu'elle peut vous

coûter. — Confies-nous vos travaux d'im-
pressions et vous seres les premiers à en

Au bureau de la
 

 Dimanche, à St-David

 

  0 thies. Les exercices des Quarante-[cle funèbre, il y en a un autre: un bh 8 1881bénéficier. | Heures, à St-David, s'ouveiront.Jappel qui se fait entendre, une Bibliothèque paroissiale
(Le promenade des orphelins de lle 31 mai. âme qui monte, des bras qui se

l'Hospice tendent, un Diet qui se penche et et aux
DEMANDEZ NOS PRIX La promenade des orphelins de |Prochain mariage mous emporte dans la béatitude deentière satisfaction —

l'Hospice St-Jaseph son éternité—Mgr Baunard.
———mm

C’est une grande habileté que
de savoir cacher son habileté,

Il n'y a rien de plus habile
qu'une conduite irréprochable,

la Déli-
! vrauce aura lieu, le 24 juin.

Le ler juin lundi prochain,

jUne quête sera faite. à domicile,

de
On annonce, pour le 8 juin, le

mariage de M. Léo Ouellet, fils de

M. Ctrice Ouellet, de Lévis à ma-
demoiselle Antoinette Roberge.

fille de M. Léo Langlois. Pus de
faire part.

us Propriétaires» Plymouth
ont Écrit cette Annonce!

dE—— on [I

Travail rapide et soigné vous donnant ve  Bureaux du “Quotidien”

©

 

 

 

 
   

   

     

 

AVIS SPÉCIAL |

, Vous pouves
maintenant acheter

es MEILLEURES MARQUESve:
PEINTURE DOMESTIQUE PREPAREE

75
“le gallon

“De 21 à 27 milles au

gallon d’essence—de 15%
à 20% moins d’huile,”

disent les propriétaires,
pour

D" toutes les parties du Canada il
nous arrive quotidiennement des }

eapports qui démontrent que les Ply. il j - i
mouth de 1936 ne trompent pas les © : ; z .
espérances que l’on en avait. Vous lirez = wi
ci-après quelques extraits des lettres
que nous avons reçues. Nous serons très
heureux de vous fournir les noms et adresses

 

Sedan Plymouth de Touring 4-Portières avec malle,Pourquoi risquer une peinture de qualité douteuse quand
vous pouvez obtenir à présent, les marques supérieures
suivantes de peinture au blanc de plomb, à ce prix popu- pieuse et c'est Là une qualité que j'apprécie

obligé d'aller de l’un à l’autre à certaines

lire? de om perseans. bento.Fonrecompegooe eure dejournée, Mon Plymouth se
; ‘ . + m'a jamais retardé, ni pour démarrer

Exigez l’une de ces marques renommées et éprouvées par 25 Milles au Gallon manque pes d'espace pour les jambes sur pour une mise à point. Son roulement estla banquette arrière.”
un long usage pour tout votre peinturageextérieur. L'une
ou l’autre vous assurera un travail d’embellissement
remarquable et durable en même temps qu’une réelle
économie.

des meilleurs, il est facile à manieret il n’est
par ‘dur’ sue l’essence et l'huile. La maîle
est très commode, Elle est très accessible et
c’est là ce qui me plait particulièrement,
caril arrive souvent qu’il me faut transpor-
ter des marchandises, si on est de court à
un magasin. Je ne puis m'empêcher de

“J'en suis à mon huitième Plymouth et c’est
le meilleur que j'aie eu. La performance et
l’économie sont deux caractéristiques qui
m'impressionnent beaucoup. Je fais 25
milles au gallon et je n'ai pas eu besoin
d'ajouter d'huile car je la fais changer régu-
liérement. Chaque organe fonctionne
comme il doit fonctionner.”

‘_—Une Voiture sur Laquelle
Je Puls Me Fler"

“Le Plymouth de 1936 satisfait tous mes
désidérate. J'ai quatre magasins et je suis

    

 

  

 

Tl y à un magasin qui les vend dans votre voisinage,
 

SHERWIN-WILLIAMS “tepeute que |TEEee
|

SEETCrédit Commercial - Chrysler Motors
PAIEMENTS à 7
TEMPERAMENT 0

Faites le calcul vous-mémes: 1. Commences pe, la
balance mon-payse. 2. *Ajeuier le coût de l'assu-
tance. 3. Ensuite multiplies per 7°{ —pour le plan
de 12 mois. Coût propertisanel pour périedes plus
longues où plus courtes.

# Dans certaines provinces on sxigs une somme
légère pour ent ™

RIEN DE PLUS A PAYER.

“Mon Plymouth de 1936 est le troisième
que j'achète, et je considère que c’est le
meilleur auto que j'aie piloté. Ma femme
et moi somines enchantés de notre voiture,
Nous aimons son confort, son roulement,
et son apparence générale. C'est aussi une
voiture spacieuse qui vous donne Pimpres.
sion de la sécurité, La malle est très spa-

Veritiez ces Déclarations

Votre agent Chrysler-Plymouth-Fargo vous
invite à faire l'inspection de ces Plymouth
au style si distingué. En en conduisant un
vous pourrez vérifier les déclarations que
vous venez de lire,

13;Bertiiagh
161, rue St-Georges, Lévis - Tél.709

CANADA PAINT
MARTIN-SENOUR   

 

    

               

H
O
E
Y

GA
  

 
 

R


